
 

 

 

 

 



 

Ez 47, 1-12 (Traduction Œcuménique de la Bible) 

1Il me fit venir vers l'entrée du temple ; or, de l'eau sortait de dessous le seuil 
de la Maison, vers l'orient, car la façade de la Maison était à l'orient ; et l'eau 
descendait au bas du côté droit de la Maison, au sud de l'autel. 2Il me fit sortir 
par la porte nord ; puis il me fit contourner l'extérieur, jusqu'à la porte 
extérieure qui est tournée à l'orient, et voici que l'eau coulait du côté 
droit. 3Quand l'homme sortit vers l'orient, le cordeau à la main, il mesura mille 
coudées ; il me fit traverser l'eau : elle me venait aux chevilles. 4Puis il mesura 
mille coudées et me fit traverser l'eau : elle me venait aux genoux. Puis il 
mesura mille coudées et me fit traverser l'eau : elle me venait aux reins. 5Puis il 
mesura mille coudées : c'était un torrent que je ne pouvais traverser, car l'eau 
avait monté, de l'eau pour un nageur, un torrent où l'on n'avait pas pied. 6Il me 
dit : « As-tu vu, fils d'homme ? » Il m'emmena puis me ramena au bord du 
torrent. 7Quand il m'eut ramené, voici que, sur le bord du torrent, il y avait des 
arbres très nombreux, des deux côtés. 8Il me dit : « Cette eau s'en va vers le 
district oriental et descend dans la Araba : elle pénètre dans la mer ; quand elle 
s'est jetée dans la mer, les eaux sont assainies. 9Et alors tous les êtres vivants 
qui fourmillent vivront partout où pénétrera le torrent. Ainsi le poisson sera 
très abondant, car cette eau arrivera là et les eaux de la mer seront assainies : il 
y aura de la vie partout où pénétrera le torrent. 10Alors des pêcheurs se 
tiendront sur la rive ; et depuis Ein-Guèdi jusqu'à Ein-Eglaïm, ce sera un séchoir 
à filets. Les espèces de poissons seront aussi nombreuses que celles de la 
grande mer. 11Mais ses lagunes et ses marais ne seront pas assainis ; on les 
laissera pour avoir du sel. 12Au bord du torrent, sur les deux rives, pousseront 
toutes espèces d'arbres fruitiers ; leur feuillage ne se flétrira pas et leurs fruits 
ne s'épuiseront pas ; ils donneront chaque mois une nouvelle récolte, parce 
que l'eau du torrent sort du sanctuaire. Leurs fruits serviront de nourriture et 
leur feuillage de remède. » 
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Le livre d’Ézéchiel : comment le situer dans le contexte de la 
révélation biblique ? 
 
Le prophète Ézéchiel vit dans sa chair les grands bouleversements de l’Exil. Né 
dans une famille de prêtres, il fait partie de la première vague de déportés 
exilés en Babylone. Il se trouve loin de sa terre natale, loin de son peuple et 
surtout loin du temple où il aurait dû commencer son service à l’âge de trente 
ans. 
 
Face à cette catastrophe, la vie a-t-elle encore un sens ? Où est Dieu ? A-t-il 
abandonné son peuple ? Est-ce la fin de l’histoire ? 
 
Par le passé, le Dieu de la Bible s’est révélé à la fois comme le Créateur 
souverain, et comme le Père rédempteur qui refuse de laisser le péché abîmer 
de façon définitive sa belle création. Face aux ruptures multiples créées par la 
rébellion humaine, Dieu avait choisi pour lui-même un peuple, appelé à être 
une lumière pour les nations et un témoignage de sa gloire sur toute la terre. 
 
Il avait libéré son peuple de l’oppression, il leur avait donné sa loi, il les avait 
conduits vers la Terre promise pour leur permettre de goûter de nouveau à la 
vie abondante qu’il donne, et de s’épanouir sous son autorité bienveillante. 
Dans les instructions données pour la construction et la décoration du temple, 
nous voyons des échos du jardin d’Éden (Gn. 1-2 ; Ex. 25-31). La promesse est 
formelle : de nouveau, Dieu fera sa demeure parmi son peuple. Mais en dépit 
de la générosité et de la patience de Dieu envers eux, le peuple de Dieu s’est 
montré ingrat et rebelle. Dans leur grande majorité, ils ont refusé l’amour et se 
sont enfoncés dans l’idolâtrie et le mal. Un peuple pécheur ne peut subsister 
en présence d’un Dieu saint. Le jugement et l’exil sont devenus inévitables.   
 
 

Ézéchiel 47.1-12 : situer notre passage dans le contexte du livre 
 
Ch. 1-10 : Dieu donne à Ézéchiel, en exil en Babylone, une vision de sa gloire et 
de sa présence. Dieu est avec son peuple, même en exil. 
Ch. 11 : Ézéchiel voit les horreurs commises à Jérusalem, jusque dans l’enceinte 
du temple, et le départ de la gloire de Dieu. 
Ch. 12-24 : le jugement de Dieu sur Israël : la bonté de Dieu exige le jugement 
contre le mal. 
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Ch. 25-32 : le jugement de Dieu sur les nations. 
Ch. 33 : Ézéchiel voit la chute de Jérusalem : moment terrible. Est-ce que c’est 
la fin de l’histoire pour le peuple de Dieu ? Non, car Dieu n’a pas abandonné 
son peuple, il est parti en exil avec lui (d’où la vision de la présence de Dieu 
dans ch. 1) 
Ch. 34 : Dieu promet d’envoyer un roi comme David, qui sera le berger de son 
peuple. 
Ch. 36 : Dieu s’engage à donner à son peuple un nouveau cœur. Si l’exil était 
une mort métaphorique, le seul espoir est un nouvel acte de création.  
Ch. 37 : la vallée des ossements : une vision qui rappelle la création d’Adam à 
partir de la poussière et du souffle divin. Dieu va recréer les êtres humains, afin 
que nous puissions réellement demeurer avec lui. 
Ch. 38-39 : la destruction finale des royaumes de la violence (Gog est une 
image qui représente toutes les nations qui s’opposent à Dieu : l’archétype de 
la rébellion humaine contre le Dieu Créateur.) 
Ch. 40-47.12 : la vision du nouveau temple. Plus grand, plus complexe même 
que le temple de Salomon. 
Ch. 47.13- 48 : les frontières et la division de la terre ; dans l’ordre et avec 
équité. 
 
 

Notes (Ézéchiel 47.1-12, Traduction Segond 21) 
 
47.1 Ensuite, l’homme m’a fait revenir vers la porte du temple. J’ai vu que de 
l'eau sortait sous le seuil du temple, à l'est, car la façade du temple était 
orientée à l’est. L’eau descendait sous le côté droit du temple, au sud de l'autel. 

L’eau sort au sud de l’autel, de la présence même du Dieu vivant. L’homme qui 
sert de guide pour Ézéchiel (un homme dont l'aspect ressemblait à celui du 
bronze) apparaît pour la première fois dans le chapitre 40. Il montre à Ézéchiel 
un nouveau temple, impressionnant par sa taille et par sa symétrie. 

2 Puis il m’a fait sortir par la porte nord et m’a fait faire le tour par dehors 
jusqu'à la porte extérieure qui est orientée à l’est. J’ai vu que l'eau coulait du 
côté droit. 

Ézéchiel est invité à voir de ses propres yeux l’eau qui jaillit et apporte la vie. Le 
guide ne dit jamais que nous sommes à Jérusalem, et la topographie ne 
correspond point à celle de la Jérusalem terrestre. Cette vision semble avoir 
une portée plus large pour la relation entre Dieu et sa création. 
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3 Lorsque l'homme s’est avancé vers l'est, il tenait un ruban à mesurer. Il a 
mesuré 500 mètres, puis il m’a fait traverser l'eau : j’en avais jusqu'aux 
chevilles. 4 Il a mesuré encore 500 mètres et m’a fait traverser l'eau : j’en avais 
jusqu'aux genoux. Il a mesuré encore 500 mètres et m’a fait traverser : j’en 
avais jusqu'à la taille. 5 Il a mesuré encore 500 mètres : c'était devenu un 
torrent que j’étais incapable de traverser, car l'eau était si profonde qu'il fallait 
y nager. C’était un torrent qu'on ne pouvait pas traverser. 

Il s’agit d’un fleuve surnaturel, par sa source, par l’ampleur remarquable qu’il 
prend en peu de temps, et par ses effets : il apporte la vie1. La terre a besoin 
d’être purifiée avant que le peuple de Dieu puisse de nouveau y demeurer, en 
communion avec Dieu et les uns avec les autres2. Si le péché humain a conduit 
à la malédiction de la terre (Gn. 3.17), la rédemption des êtres humains aura 
également une portée écologique. 

Ce fleuve a pour archétype le fleuve qui jaillit dans quatre branches du jardin 
d’Eden, lui-même présenté comme un proto-sanctuaire3 (Gn. 2.10-14) Dans le 
nouveau testament, cette imagerie sera reprise par Jésus pour parler de la 
présence de Dieu qui jaillit dans la vie du croyant par son Esprit (Jn. 4.14, 
7.38-39) 

Le fleuve trouve sa source au sud de l’autel, là où se trouve, dans le temple de 
Salomon, la cuve en métal fondu qui sert à la purification et qui symbolise 
probablement aussi la défaite par YHWH des forces du chaos, représentées par 
la mer4 (voir aussi Ps 46.2-3 ; 93.3-4). 

6 Alors il m’a dit : « As-tu bien regardé, fils de l’homme ? » Puis il m’a entraîné 
et ramené au bord du torrent. 7 Quand il m’a ramené, j’ai vu qu’il y avait sur la 
rive du torrent une grande quantité d'arbres de chaque côté. 

Ézéchiel est invité à s’arrêter et à observer de près. Nous voyons ici des échos 
du récit de la création dans Genèse 1-2. Après la destruction et le traumatisme 
de l’exil, Dieu promet une nouvelle création, avec des arbres en abondance. 

8 Alors il m’a dit : « Cette eau sort vers le district est. Elle descendra dans la 
plaine et se jettera dans la mer Morte. Lorsqu’elle se sera déversée dans la mer, 
l’eau de la mer sera assainie. 9 Tout être vivant qui grouille vivra partout où le 

4Ibid, p. 530. 

3Ian M. DUGUID, Ezekiel, The NIV Application Commentary, Grand Rapids, Zondervan, 1999, p. 
530. 

2Ibid, p. 356. 

1 Christopher J. WRIGHT, The Message of Ezekiel, BST, Leicester IVP 2001, p. 355. 
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torrent parviendra. Il y aura une grande quantité de poissons, car là où cette 
eau parviendra, tout sera assaini. Là où parviendra le torrent, il y aura 
profusion de vie. 10 Des pêcheurs se tiendront sur ses rives. Depuis En-Guédi 
jusqu'à En-Eglaïm, on étendra les filets. Il y aura des poissons de diverses 
espèces, comme les poissons de la Méditerranée, et il y en aura en grande 
quantité. 

Nous voyons ici des échos de Genèse 1-2, une abondance de vie et de 
biodiversité. Ce qui était vide et informe grouille de vie. Là où le Seigneur est 
présent par son Esprit, la stérilité cède la place à la vie. 

11 Ses marais et ses étangs ne seront pas assainis, ils seront exploités pour le 
sel. 12 Le long du torrent, sur chaque côté de ses rives, pousseront toutes sortes 
d'arbres fruitiers. Leur feuillage ne se flétrira pas et ils ne cesseront jamais de 
porter du fruit. Ils donneront du fruit tous les mois, parce que l’eau qui les 
arrose sort du sanctuaire. Leurs fruits serviront de nourriture, et leurs feuilles de 
remède. 

Les arbres fruitiers font penser au jardin d’Éden et, pour les lecteurs chrétiens 
que nous sommes, renvoient aussi à la vision de la nouvelle création dans 
Apocalypse 22.2 

Certains lecteurs contemporains seront peut-être troublés par le fait 
qu’Ézéchiel n’accorde pas de valeur intrinsèque à la terre ; l’attention ici est 
focalisée sur la terre en tant que ressource pour le bien être humain. Est-ce un 
symptôme d’une vision trop anthropocentrique ? La vision est en réalité 
théocentrique, centrée sur Dieu : tout être vivant dépend de la vie qui jaillit de 
la présence de Dieu, et trouve le sens de son existence en relation avec lui. 
 

Lire Ézéchiel 47.1-12 dans un contexte de bouleversement 
écologique et climatique 
 
Sommes-nous à la fin de l’histoire ? N’y a-t-il plus d’espoir ? Pour les Israélites 
du temps d’Ézéchiel, la destruction du temple posait des questions 
existentielles. Pour nous aussi, Église de Jésus-Christ, l’étendue et la gravité de 
la destruction écologique que subit notre planète ébranle nos certitudes et met 
en péril notre conception de l’avenir. Nous perdons nos repères ; les saisons, 
les espèces, les paysages que nous avons aimés et les lieux qui nous étaient 
familiers. Ce qui nous est cher est menacé : notre économie, notre niveau de 
vie, la stabilité politique et la prospérité de notre société, peut-être même 
notre survie. 
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N’y a-t-il plus rien à espérer ? Sommes-nous en train de vivre la fin de 
l’aventure humaine ? Ces mêmes questions résonnent pour nous, tout comme 
elles résonnent pour un certain nombre de nos contemporains en dehors des 
Églises. 
 
Le Dieu d’Ézéchiel est encore notre Dieu. Il fait jaillir l’eau de sa présence, il 
nous invite à contempler les merveilles qu’il va faire : une nouvelle création, 
une terre arrosée par sa présence, des relations renouvelées. Le projet de Dieu 
a toujours été de restaurer toute l’humanité et toute la création par sa 
présence vivifiante. Comment s’appelle cette cité-jardin ? Ezéchiel fait durer le 
suspense jusqu’au dernier verset de son livre, qui sert de punchline à 
l’ensemble : « le nom de la ville sera YHWH est ici. » (48.35) 
 
Ézéchiel 47 ne nous donne pas de « trucs et astuces » pour agir face à la crise 
écologique. Tout renouveau, que ce soit dans l’Église ou dans le monde, 
découle de la présence de Dieu, par la grâce de Dieu, et n’est pas quelque 
chose que nous pouvons générer ou contrôler5. Néanmoins, cette vision 
prophétique nous est donnée pour façonner et pour éduquer notre regard sur 
le monde, et indirectement elle va nous instruire sur comment vivre et agir en 
conséquence. 
 
Comme le rappelle le théologien Richard Bauckham, la réconciliation avec Dieu 
et la réconciliation avec sa création ne sont pas en opposition ; elles sont des 
partenaires naturels. Le ministère de l’Eglise doit intégrer les deux6. Ce serait 
une erreur de penser que, parce que ce foisonnement de vie est d’abord 
spirituel, il n’aurait pas d’impact sur la réalité physique de la biodiversité et la 
gestion des ressources. 
 
« La présence du Saint-Esprit dans le cœur des croyants, qui s’est concrétisée à 
la Pentecôte, transforme chaque croyant en un temple miniature. En tant que 
tel, il ne devient pas simplement une zone de sainteté isolée, un jardin clos au 
milieu d’un désert. Au contraire, le croyant, en tant que temple, doit être une 
source de bénédiction pour tous ceux qui l’entourent, en leur transmettant le 
message vivifiant de l’Évangile7. »  

7 Ian M. DUGUID, Ezekiel, The NIV Application Commentary, Grand Rapids, Zondervan, 1999, p. 
533. 

6 Richard BAUCKHAM, Bible and Ecology: Rediscovering the Community of Creation, London, 
Darton, Longman and Todd, 2010, p. 178. 

5 Christopher J. WRIGHT, The Message of Ezekiel, BST, Leicester IVP 2001, p. 359. 
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Ce document a été élaboré par le réseau Espérer pour le vivant (Église protestante unie de 

France et Union des Églises Protestantes d’Alsace et de Lorraine), 

en lien avec l’association Église verte, le Mouvement international Laudato Si’, l’Institut de 

Théologie Orthodoxe St Serge et A Rocha - France, 

dans le cadre de l'alliance du Temps pour la Création, 

à l’occasion de l’atelier biblique proposé en Ile-de-France pour le 

Temps pour la Création 2026. 

 

Les coordinatrices de ces ateliers régionaux remercient chaleureusement 

les auteurs et autrices des notes et commentaires 

ainsi que les animateurs et animatrices des ateliers bibliques. 
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Temps pour la Création

Le Temps pour la Création est une initiative internationale coordonnée par un comité
œcuménique réunissant des représentants d’Églises chrétiennes et d’organisations

partenaires de nombreux pays. 

En France, des organisations chrétiennes engagées de différentes manières dans le
soin de la Création se sont rassemblées en 2026 au sein de l’Alliance du Temps

pour la Création.
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